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Avertissement 
Ce document n’est qu’un résumé de l’histoire du 22e RTA. Il n’entre donc pas dans le détail des combats 

en se contentant de citer les campagnes auxquelles il a participé. 

Si le lecteur souhaite approfondir telle ou telle période, il se reportera aux différents documents qui 

en traitent dont la liste est donnée en page 13. 

Nota : il peut exister plusieurs variantes dans la traduction en français de la devise du régiment, inscrite 

en arabe sur l’insigne. N’étant pas « arabisant », je ne prétends pas que celle retenue sur la page de 

garde de ce document soit la bonne. 
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Evolution du régiment 
Le 22e RMTA est formé en Orient le 1er juillet 1919 avec les trois bataillons du 14e RMTA (16e bataillon 

du 2e RTA, 15e et 16e bataillons du 6e RTA) venus de France, en isolés, sur ce théâtre en avril 1919. 

Le 1er avril 1920, le 16/6e RTA est dissous et remplacé par le bataillon A du 6e RTA, qui devient le 3/10e 

RTA le 1er juillet 1920. 

Le 1er octobre 1920, le 16/2e RTA est dissous et remplacé par le 1/2e RTA. 

Le 1er novembre 1920, lors de la suppression des régiments de marche et leur transformation en 

régiment autonome, le 22e RMTA est dissous. Un nouveau 22e RTA est constitué par transformation 

du 2e RMTA venu du France. Il est alors formé avec les trois bataillons d’origine du 2e RMTA (2e, 3e et 

6e bataillons du 2e RTA qui ont fait toute la guerre en France) plus le 1er bataillon du 2e RTA venu 22e 

RMTA dissous. 

Le 1er avril 1921, le 22e RTA passe à trois bataillons après la dissolution du 2/2e RTA. 

Rentré en France en février 1922, le 22e RTA est dissous le 18 juin 1940 à l’issue de la campagne de 

France. 

Il est recréé au Levant, le 1er décembre 1940, par changement d’appellation du 10e RTA. Rapatrié en 

Algérie après la campagne de Syrie de juin-juillet 1941, il est dissous sur place le 31 octobre 1941. 

Le 1er février 1949, jour de son embarquement pour l’Indochine, un 22e BTA est créé par changement 

d’appellation du 200e bataillon de pionniers nord-africains. Le bataillon est dissous sur place le 15 

novembre 1954. 

Le 22e RTA est recréé en avril 1954 en Algérie avec trois bataillons issus des trois régiments de la 21e 

division d’infanterie algérienne (1er, 2e et 3e RTA). Il est dénommé officiellement 22e RTA, le 1er juin 

1954, avant son départ en Indochine. 

Rapatrié au Maroc puis en France, son 2e bataillon est dissous à Lunéville le 31 mai 1958 alors que le 

régiment (à deux bataillons) est en Algérie depuis 1957. 

Le 1er octobre 1959, le régiment y est réorganisé en deux EMT. Il est rapatrié sur Amiens en avril 1962. 

Il est dissous le 1er juillet 1964 et donne naissance au 51e RIM. 

Appellations successives 

- 22e régiment de marche de tirailleurs indigènes, du 1er juillet 1919 au 31 octobre 1920. 

- 22e régiment de tirailleurs indigènes, du 1er novembre 1920 au 31 décembre 1921 (application 

de la loi du 23 décembre 1912, relative à la constitution des cadres et des effectifs de l’infanterie). 

- 22e régiment de tirailleurs algériens, du 1er janvier 1922 au 1er janvier 1924 (décret ministériel 

du 18 décembre 1921). 

- 22e régiment de tirailleurs nord-africains, du 1er octobre 1924 au 28 février 1926 (loi de 1924, 

relative à la constitution des cadres et des effectifs de l’armée). 

- 22e régiment de tirailleurs algériens, du 1er mars 1926 au 18 juin 1940 (circulaire du 22 février 

1926). 
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- 22e bataillon de tirailleurs algériens, du 1er février 1949 au 15 novembre 1954. 

- 22e régiment de tirailleurs algériens, du 1er juin 1954 au 31 octobre 1958. 

- 22e régiment de tirailleurs, du 1er novembre 1958 au 1er juillet 1964 (suppression des 

qualificatifs algériens et tunisiens faisant suite à l’indépendance de la Tunisie). 

Notes : les appellations « tirailleurs indigènes » et « tirailleurs nord-africains », bien que parfaitement 

réglementaires, n’ont guère été utilisées, l’usage courant continuant de privilégier celle de « tirailleurs 

algériens ». 
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Les engagements opérationnels du régiment 
Du 1er juillet 1919, date de sa création, au 28 janvier 1922, le 22e RMTA puis 22e RTA est engagé sans 

interruption en Orient puis au Levant. 

De février 1922 à août 1939, le régiment connait une longue période de vie de garnison entrecoupée 

de séjours opérationnels : à l’armée du Rhin en 1923 et au Maroc en 1925-1926. Il est engagé ensuite, 

de septembre 1939 à juin 1940, dans la « drôle de guerre » puis dans la campagne de France. 

De 1940 à 1941 et de 1949 à 1964, il ne connait pratiquement que les séjours opérationnels : en Syrie 

en 1941, en Indochine entre 1949 et 1955, en Algérie entre 1957 et 1962. 

 

1. A l’armée française d’Orient, 2 avril au 20 novembre 1919 
Ayant quitté Metz le 28 février et le 3 mars 1919, les trois bataillons du 14e RMT ont embarqué dans 

le sud de la France à destination d’Odessa où ils arrivent le 2 avril. 

Rattachés à la 156e DI (armée du Danube), ils évacuent Odessa le 6 avril et viennent s’établir dans le 

secteur Akkerman, Bugaz, sur la rive droite du Dniestr. Le 1er juillet, ils forment le 22e régiment de 

marche de tirailleurs. 

Durant le mois de juillet, le régiment fait mouvement sur Reni, puis à la fin du mois d’août dans la 

région de Sofia. 

Le 20 novembre, le 22e RMTA quitte la Bulgarie à destination de Beyrouth. 

 

2. Au Levant, 22 novembre 1919 au 
28 janvier 1922 

Débarqué à Beyrouth le 22 novembre 1919, le 22e RMTA est d’abord engagé au Liban jusqu’au 8 avril 

1920. 

- Opérations sur Tel Kalaat : 1er bataillon, du 15 décembre 1919 au 6 janvier 1920. 

- Opérations dans le secteur de Merdjayoun avec la colonne Deville : 2e bataillon, du 5 au 20 janvier 

1920. 

A partir de début janvier 1920, le régiment a deux bataillons engagés dans le sandjak d’Alexandrette 

puis en Cilicie, dans le secteur de la 2e division jusqu’au 4 juin 1920. 

- Affaire d’El Hammam : 3e bataillon, du 23 au 26 janvier. 

- Affaire de Marash avec la colonne Normand : 1er bataillon, du 2 au 13 février. 

- Déblocage des garnisons de Biredjik et Djerablous avec la colonne Normand : 1er bataillon, du 29 

février au 14 mars. 

- Défense des postes du Radjoun : 10e compagnie (3e bataillon), du 6 au 11 mars. 

- Dégagement du monastère d’Ekbès avec la colonne Laurent : 3e bataillon, du 4 au 7 avril. 

- Combats des colonnes de l’Est du 8 avril au 4 juin. 

o 3e bataillon avec la colonne Debieuvre vers Aïntab, du 8 au 17 avril. 
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o 1er bataillon avec la colonne Andréa, dans les opérations à l’est de Djerablous, du 9 avril 

au 10 mai. 

o 1er bataillon avec la colonne Debieuvre, dans les opérations de ravitaillement d’Aïntab, du 

19 mai au 4 juin. 

Dans le même temps, du 10 avril au 23 juin 1920, le 2e bataillon est engagé en Cilicie, dans le secteur 

de la 1re division. 

- Opérations autour d’Adana avec la colonne Durand, du 19 au 21 avril. 

- Déblocage de Bozanti avec la colonne Gracy, du 15 au 21 mai. 

- Opérations de sécurisation de la voie ferrée Osmanié, Ilsahyé avec la colonne Laurent, du 8 au 23 

juin. 

Du 1er juillet au 31 octobre 1920, les trois bataillons sont engagés dans des opérations dans la zone de 

la 2e division. 

- Colonne Goubeau vers Alep : 1er et 3e bataillon, du 17 au 23 juillet. 

- Combats pour Aïntab avec la colonne Andréa : 2e bataillon, du 25 juillet au 17 septembre, puis 3e 

bataillon du 16 septembre au 31 octobre. 

- Dégagement du poste de Meidan Ekbès avec la colonne Debieuvre : 1er bataillon, du 4 au 11 

septembre. 

- Opérations dans la région de Kurt Kulak avec la colonne Debieuvre : 2e bataillon, du 29 septembre 

au 21 octobre. 

- Opérations dans la région de Killis avec la colonne Debieuvre : 1er bataillon, du 25 au 30 octobre. 

Du 1er novembre 1920, date de création du 22e RTA, au 28 février 1921, le gros du régiment reste 

engagé sur le territoire des Alaouites alors que le 1er bataillon (ex 1/2e RTA) qui vient de rejoindre 

Aïntab reste dans ce secteur. 

Du 1er mars 1921 au 20 janvier 1922, les bataillons du régiment participent à différentes opérations de 

pacification. 

- Opérations dans le djebel Zaviyé avec la colonne Knall-Demars puis Fouin : 3e et 4e bataillon1 du 7 

mars au 26 mai. 

- Opérations vers l’Euphrate avec la colonne Debieuvre : 1er bataillon, du 17 mai au 2 juin et du 3 

octobre au 22 décembre. 

- Opérations de couverture au sud-ouest d’Alep puis groupe mobile de l’Oronte : 2e bataillon, du 22 

juin 1921 au 13 janvier 1922. 

Regroupé à Tripoli entre le 21 et le 22 janvier 1922, le 22e RTA embarque à destination de la France. 

 

3. En France, à l’armée du Rhin et au Maroc, février 1922 à juin 
1940 

3.1. En France et à l’armée du Rhin, 1922-1925 ; 1927-1939 
A son arrivée en France en février 1922, le 22e RTA vient tenir garnison à Verdun et Stenay. 

                                                           
1 Le 4e bataillon du 22e RTA (ex 6/2e RTA) est devenu le 2e bataillon, le 1er avril 1921 en cours d’opérations, lorsque 
le 2e bataillon (ex 2/2e RTA) a été dissous. 
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De janvier 1923 à janvier 1924, il est envoyé à l’armée du Rhin (stationnements à préciser) ; puis il 

rentre à Verdun d’où le groupe de bataillons (EM, 1er et 2e bataillon) part le 18 juin 1925 à destination 

du Maroc. 

Les éléments partis au Maroc rentrent à Verdun le 12 novembre 1926. 

Affecté à la 2e DINA depuis sa constitution en avril 1929, le régiment quitte Verdun pour Toul au début 

de l’année 1930. 

Le 23 août 1939, le régiment quitte Toul avec la 2e DINA ; la campagne de France débute. 

3.2. Au Maroc, 1925-1926 
Parti de Verdun le 18 juin 1925 et embarqué à Marseille, le groupe de bataillons du 22e RTA débarque 

à Casablanca le 28 juin. 

Jusqu’au 15 septembre, les bataillons sont engagés séparément. 

- Après avoir été acheminé sur Taza, le 1er bataillon est engagé dans le secteur de M’Sila, du 7 juillet 

au 11 septembre et participe d’abord aux opérations visant à sécuriser Taza, ses abords et ses axes 

d’approches, puis aux opérations conduites contre les Branès. 

- Après avoir été acheminé sur Fez, le 2e bataillon est engagé successivement dans les secteurs de 

Bab Taza, Dar Caïd Bachir et Es Sebt ; il concourt activement à ramener le calme dans la région des 

Tsouls.  

Regroupé dans la région de Dar Caïd Medboh, le groupe de bataillons est engagé, du 22 septembre au 

4 octobre, dans les opérations vers Aknoul et Ouizert. 

Durant l’automne 1925, le groupe de bataillons participe à des travaux dans la région d’Aknoul puis, 

durant l’hiver 1925-1926, tandis que le 1er bataillon reste dans ce secteur, le 2e bataillon est dans le 

secteur de Khenifra. 

A nouveau regroupé à la fin du mois de mars 1926, le groupe de bataillons est engagé avec la 3e division 

de marche du Maroc dans les opérations offensives dans la région du Haut Kert, du 8 au 27 mai, puis 

dans les opérations de réduction de la tache de Taza en juin et juillet. 

Il rejoint le secteur d’Ouezzan au début du mois d’août 1926, il participe aux ordres de la 128e DI à 

différentes opérations dans ce secteur jusqu’en octobre. 

Le groupe rembarque à Casablanca le 23 octobre 1926, à destination de la France. 

3.3. Campagne de France, 1939-1940 
Le 23 août 1939, la 2e DINA quitte ses garnisons pour prendre le dispositif d’alerte dans le secteur 

fortifié de Crusnes et s’installe dans le secteur de Marville, entre Longuyon et Montmédy. Les 7 et 8 

septembre, elle fait mouvement sur Bouzonville, dans le secteur fortifié de Boulay où elle occupe la 

position de Remeldorff à Leidingen. Le 10 novembre, elle passe en réserve de groupe d’armées dans 

la région de Pont-à-Mousson. Le 18 décembre, mise à la disposition de la 1re armée, 3e corps d’armée, 

elle rejoint la région de Valenciennes, dans le secteur fortifié de l’Escaut, et tient le secteur entre Saint-

Amand-les-Eaux et Wargnies-le-Petit. 

Le 10 mai 1940, dès le déclenchement de l’alerte débute la bataille de la Dyle. La division franchit la 

frontière et fait mouvement jusqu’à la trouée de Gembloux. Le 14 mai matin, le régiment encore 
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incomplet tient la position au sud de Wavre, en liaison au sud avec la 1re DIM. Les premiers contacts 

avec les reconnaissances ennemies ont lieu dès le soir. L’attaque allemande débute réellement le 15 

mai matin, l’effort portant au nord et sur le secteur tenu par le régiment. Les tirailleurs tiennent 

vaillamment face aux attaques ennemies mais doivent reculer en combattant jusqu’à la ligne d’arrêt. 

Le repli ordonné par la division se passe dans la nuit sans problème excepté pour le 3e bataillon, qui 

touché tardivement ne parvient à rejoindre la division que le 17 mai matin. Le 19 mai matin, la division 

est de retour sur la position frontière qu’elle avait quitté 9 jours auparavant. 

Le 20 mai, la division est en position dans la partie nord du SF de l’Escaut, entre Maulde et Château-

l’Abbaye tenu par le 22e RTA. Le 22 mai, les Allemands arrivent au contact des positions. Jusqu’au 24 

mai, leurs attaques sont toutes repoussées. 

Le 24 mai, tandis que le régiment est relevé pour aller participer à une contre-attaque sur l’axe 

Cambrai, Bapaume, le 2e bataillon resté à la disposition du SF de l’Escaut continue à s’opposer aux 

infiltrations ennemies. Le bataillon ne quitte sa position que le 26 mai dans la soirée et rejoint 

Haubourdin le 27 mai dans la soirée. 

Ayant quitté le secteur de l’Escaut dans la nuit du 24 au 25 mai, la division apprend que la contre-

attaque prévue est annulée. Le 1er bataillon est mis à la disposition de la 25e DIM à Auberchicourt 

tandis que le 3e bataillon rejoint la région de Gondrecourt, en soutien de la 1re division marocaine. Le 

27 mai matin, le 3e bataillon exécute une contre-attaque en direction de Pont de Don pour soulager la 

1re DM.  

Le 27 mai au soir, la division, est dirigée sur Haubourdin, où se trouve déjà le 2e bataillon, et elle prend 

en charge la défense du secteur nord et nord-ouest de la ville. Durant toute la journée du 28 mai, la 

pression ennemie se fait de plus en plus forte et les tentatives de percée échouent. Le 29 mai, la ville 

est totalement encerclée. Ses défenseurs vont lutter avec acharnement jusqu’à l’ordre de cessez-le-

feu donné par le commandement le 31 mai à 22h00. Le 1er juin, le 2e bataillon dépose les armes et part 

en captivité.  

Pendant ce temps, les 1er et 3e bataillons, mis à la disposition d’autres divisions, arrivent à passer une 

partie de leurs effectifs (à peine 400 hommes au total) entre les mailles du filet ennemi, avant le 

verrouillage hermétique de la ville, pour rejoindre Dunkerque d’où ils embarquent le 31 mai à 

destination de l’Angleterre. Le 29 mai à La Panne, le drapeau est brûlé pour éviter qu’il ne tombe aux 

mains des Allemands. 

Les débris des deux bataillons du 22e RTA et les rescapés du 13e RTA forment le 1er bataillon du 27e RTA 

au sein de la 1re division légère d’infanterie nord-africaine constituée le 9 juin en Normandie. Dans la 

nuit du 15 au 16 juin, la division prend position sur la Dives, à l’est de Falaise, entre Jort et Trun. Le 16 

juin dans l’après-midi ont lieu quelques contacts avec des éléments de reconnaissance allemands. Dans 

la nuit du 16 au 17, le repli ordonné jusqu’à l’Orne est exécuté. Le 27e RTA rejoint le secteur de 

Putanges. Le 17 juin en début d’après-midi, la division constate que sa position de défense est déjà 

dépassée par les Allemands qui sont maintenant sur ses arrières et lui coupent toute possibilité de 

retraite. L’ordre de repli vers la forêt des Andaines est donné en début de soirée. Ce dernier repli est 

un calvaire. Seuls quelques isolés éviteront la capture et parviendront à rejoindre la zone libre. Le 18 

juin, la division n’existe plus. 

Le régiment est dissous le 18 juin 1940. 
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4. En Syrie, 1er décembre 1940 à juillet 1941 
Recréé le 1er décembre 1940 par changement d’appellation du 10e RTA, le 22e RTA est implanté dans 

le sud Liban : l’EM et deux bataillons dans le sous-secteur de Saïda, le 1er bataillon dans le sous-secteur 

de Merdjayoun. 

Le 9 juin 1941, le 3e bataillon qui tient la position de Quasmiyé, sur la route côtière au sud de Saïda, 

est attaqué par la 21e brigade australienne appuyée par les bateaux de la Royal Navy. Rapidement 

isolé, matraqué par les tirs venant de la mer, le bataillon tient vaillamment jusqu’au 10 juin matin avant 

de succomber. 

En arrière, le 2e bataillon défend Saïda que les Australiens attaquent à partir du 14 juin matin en 

appliquant la même méthode. Il tient sans faillir jusqu’à réception de l’ordre de repli le 14 soir. 

Plus à l’est, le 1er bataillon tient les hauteurs au nord de Merdjayoun. Le 11 juin au soir, il recueille le 

2/29e RTA qui, attaqué par la 25e brigade australienne, vient de décrocher de sa position de Khirbé 

qu’il a tenue toute la journée. Le 15 juin, les deux bataillons conduisent une attaque surprise sur la 

localité de Merdjayoun et s’en emparent. Relevé le 18 juin par un bataillon de Légion sur la position, 

le bataillon intervient encore le 19 juin pour maintenir l’intégrité du dispositif face à la violente attaque 

ennemie. La situation se stabilise un temps mais sans renfort attendu, le groupement se replie 

finalement le 27 juin au sud de Beit ed Dine. 

Le long de la route côtière, les Australiens attaquent le 6 juillet la position de Damour tenue par le 2e 

bataillon et un bataillon de Légion. Le 8 juillet, la position étant devenue intenable, Damour est évacué 

et une nouvelle position est installée plus au nord à Khaldé. Les Australiens abordent cette nouvelle 

position le 10 juillet ; leur attaque est bloquée. 

Les pourparlers d’armistice, débutés entre temps, amènent à l’arrêt des combats le 11 juillet. 

La grande majorité du personnel du régiment ayant choisi le rapatriement plutôt que le ralliement aux 

FFL, l’EM et les deux bataillons du régiment sont embarqués à destination de la France, puis de 

l’Algérie. 

 

5. En Algérie, août à octobre 1941 
Débarqué à Alger dans le courant du mois d’août 1941, les deux bataillons (1er et 2e bataillons) du 

régiment viennent stationner à Koléa, Orléansville et Laghouat. 

Le 22e RTA est dissous sur place le 31 octobre 1941. 

 

6. En Indochine, 1949 1955 

6.1. 22e BTA, 20 février 1949 au 15 novembre 1954 
Formé à partir du 200e BPNA, le 22e BTA embarque le 1er février 1949 à destination de l’Indochine. Il 

débarque à Saïgon le 20 février et est envoyé à la frontière avec le Cambodge pour contrôler la zone 

entre Chaudoc et Ha Tien. 

Au début de l’année 1950, il rejoint le secteur de Tra Vinh et participe à plusieurs opérations. 
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En janvier 1951, le 22e BTA quitte la Cochinchine pour le Tonkin qu’il ne quitte plus. Il est engagé 

successivement cette année-là dans la région de Hanoi puis dans le secteur de Vinh Yen et enfin sur la 

RC 18, dans le secteur de Dong Trieu, avant de rejoindre en décembre le secteur de Phat Diem. 

En mars 1952, le 22e BTA rejoint le secteur de Nam Dinh où il opère pendant plus de deux ans entre 

Thai Binh et Phu Ly. 

En juillet 1954, le bataillon rejoint le secteur de Ha Dong.  

Il est dissous le 15 novembre 1954 à Hanoï. 

6.2. 22e RTA, 1er juillet 1954 au 30 octobre 1955 
Constitué en avril 1954 avec trois bataillons algériens : un du 1er RTA d’Alger, un du 2e RTA d’Azrew, un 

du 3e RTA de Bône, ce régiment de marche est dénommé officiellement 22e RTA le 1er juin 1954. 

Embarqué le 15 juin 1954 à Alger sur le « Pasteur » à destination de l’Indochine, le régiment débarque 

à Saïgon le 1er juillet 1954. 

A son arrivée le régiment forme le groupe mobile 101 (GM 101). Il stationne dans le secteur de Bien 

Hoa, jusqu’à son rapatriement à destination de l’Algérie dans le courant du mois d’octobre 1955. 

 

7. Au Maroc, en France et en Algérie, 1957 1962 
En provenance d’Indochine, le 22e RTA débarque du « Pasteur » à Mers el Kébir, le 18 novembre 1955. 

Il rejoint ensuite le Maroc où il stationne jusqu’en mars 1956. 

Rapatrié sur la France, il vient tenir garnison à Verdun. 

Désigné pour l’Algérie, le régiment rejoint ce théâtre en trois fractions : le 1er bataillon en juillet 1957, 

le 3e bataillon en octobre 1957 et l’EM avec la CCS en décembre 1957. 

Note : je ne dispose d’aucune information sur les combats conduits par le régiment sur le théâtre 

algérien entre 1957 et 1962. Mais il semble avoir été engagé exclusivement dans le Constantinois. 

Alors que le 2e bataillon, resté en France, est dissous le 31 mai 1958 à Lunéville, le régiment est rapatrié 

à Amiens en avril 1962. Il est dissous le 1er juillet 1964. 
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Drapeaux du 22e RTA2 
Le 22e RMTA n’a semble-t-il pas eu de drapeau. En revanche, il est vraisemblable qu’à la création du 

22e RTA, le 1er novembre 1920, ce régiment ait conservé le glorieux drapeau du 2e RMTA qui portait 

sur sa cravate la croix de la Légion d’Honneur, la croix de guerre 1914-1918 avec 6 palmes et une étoile 

d’argent, la fourragère aux couleurs du ruban de la Légion d’Honneur. 

Le 22e RTA reçoit son premier drapeau à son numéro le ??? à ???. Sur le drapeau sont inscrites, 

d’emblée ou au fur et à mesure des décisions ministérielles, six inscriptions : les quatre premières au 

titre de l’héritage du 2e RMTA : CHAMPAGNE 1915 ; VERDUN 1916 ; L’AISNE 1917 ; PICARDIE 1918 ; les 

deux suivantes au titre des combats menés par le régiment : LEVANT 1920 ; MAROC 1925-1926. 

Note : concernant l’inscription LEVANT 1920, les éléments en ma possession ne permettent pas de dire 

par quel régiment elle a été obtenue : le 2e ou le 22e RMTA, tous deux présents sur ce théâtre en 1920. 

Seule une lecture attentive des archives, si elles existent encore, de la commission ayant présidé à cette 

attribution pourrait lever cette incertitude. 

Ce drapeau est brulé à La Panne le 29 mai 1940 

Le 22e RTA reçoit son deuxième drapeau le 14 juin 1954 à Alger, la veille de son départ pour l’Indochine. 

Identique au précédent, il est reversé au service historique à la dissolution du régiment en juillet 1964. 

 

                                                           
2 Références : Etude sur les drapeaux des régiments de tirailleurs algériens et tunisiens, par Pierre Charrié, paru 
dans les « Carnets de la Sabretache » 
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Citations des unités du 22e RTA 

Bataillons au Levant 

1er bataillon, citation à l’ordre de l’armée 
« Constituant l’avant-garde à l’aller, l’arrière-garde au retour, a exécuté devant Marasch, du 7 au 11 

février 1920, sous les ordres du chef de bataillon Bernard, une manœuvre qui a excité l’admiration de 

tous. Enlevant les positions ennemies avec le minimum de pertes, grâce à ses qualités manœuvrières, 

utilisant à merveille toutes les armes de l’infanterie, avec des tirailleurs qui avaient autant de confiance 

en leurs moyens modernes que de dévouement envers la France. » (Ordre général n° 120 du 29 avril 

1922) 

Bataillons et compagnies au Maroc 

2e bataillon, deux citations à l’ordre de l’armée 
« Bataillon que le commandant Michel, chef exceptionnellement actif et expérimenté, a conduit, de 

succès en succès, pendant les mois de juillet et août 1925, sur le front nord-marocain : les 11 et 12 

juillet, à la conquête des hauteurs de Kraoua ; le 20 juillet à Sidi bou Allal ; les 28 juillet et 4 août, au 

cours des opérations contre les Ouled Zbaïr ; le 13 août, à l’enlèvement des hauteurs de Chorfa bou 

Rokba. Unité de combat de premier ordre, que le commandement, en maintes circonstances, a été 

fondé à citer en exemple et à donner come modèle ». (Ordre du 27 octobre 1925)  

« Sous le commandement de son chef, le chef de bataillon Michel, dans un terrain chaotique, âprement 

défendu par l’adversaire, a enlevé, à la baïonnette, en pleine nuit : le 25 septembre, d’abord, le Kef el 

Kounsou ; le 30 septembre, ensuite, un piton abrupt, le Nid-d’Aigle. A fait preuve, au cours de ces deux 

affaires et des journées qui ont suivi, des plus brillantes qualités militaires. Véritable bataillon d’avant-

garde, auquel on peut tout demander ». (Ordre du 16 décembre 1925)  

ATTRIBUTION DE LA FOURRAGERE AUX COULEURS DU RUBAN DE LA CROIX DE GUERRE DES THEATRES D’OPERATIONS 

EXTERIEURS DM 7957/TOE DU 12 MARS 1926 (JO DU 17/3/1926, PAGE 3386). 

7e compagnie, citation à l’ordre de l’armée 
« Unité de premier ordre, qui s’est déjà fait remarquer à plusieurs reprises dans les opérations de 1925. 

S’est brillamment comportée le 8 mai 1926, sous le commandement du capitaine Cornu en enlevant 

de nuit et dans des conditions particulièrement difficiles le sommet de Rekbaba. » (Ordre général n° 

355 du 6 juin 1926) 

22e BTA en Indochine 

Citation à l’ordre de l’armée 
« Magnifique bataillon de tirailleurs algériens, en Indochine depuis le 21 février 1949. Après avoir tenu 

l’important secteur de Chaudoc, est devenu sous l’énergique impulsion de chef de bataillon 

Châteaureynaud, un bataillon d’intervention dont les qualités de solidité et d’agressivité se sont 

affirmées de jour en jour.  

A participé à de très nombreuses opérations du mois de mars au mois de septembre 1950 dans les 

zones centre et ouest du Sud Vietnam et notamment dans les provinces de Vinh Long et Travinh.  
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Vient d’accomplir un nouvel exploit le 4 octobre 1950, à Ap La Bang (province de Travinh - Sud 

Vietnam). Attaqué par environ 2 000 rebelles dotés d’armes lourdes nombreuses, parfaitement 

équipés et encadrés, a résisté à tous leurs assauts. Puis passant à la riposte les a mis complétement en 

déroute, leur infligeant plusieurs centaines de morts et de blessés, leur capturant de l’armement lourd 

et désorganisant complètement deux bataillons de réguliers rebelles au cours d’une irrésistible contre-

attaque poussée jusqu’au corps à corps, à l’arme blanche. » (Décision n° 39 du 13 janvier 1951, publiée 

au JO du 21 janvier 1951) 

Citation à l’ordre du corps d’armée 
« Brillante unité d’infanterie qui a fait preuve des plus belles qualités d’endurance et de mordant. 

Après avoir exécuté sans faiblesse ses missions quotidiennes dans le secteur de Nam Dinh où il était 

implanté depuis le 1er
 juillet 1951, s’est révélé sous les ordres du chef de bataillon Broussy, comme une 

unité souple et manoeuvrière au cours des opérations de rétraction de la zone sud du Nord Vietnam, 

du 30 juin au 3 juillet 1954.  

Mis à la disposition d’un groupement blindé et chargé à partir du 30 juin de l’occupation et du maintien 

de l’ordre à Nam Dinh puis, à partir du 1er
 juillet de la sécurité de l’axe d’évacuation sur les tronçons 

étendus, s’est acquitté de ses tâches avec un plein succès faisant preuve d’une remarquable ardeur 

combative.  

S’est magnifiquement comporté le 3 juillet au cours de l’ouverture de l’axe routier en direction de Phu 

Lao et de Chan Chau qu’il a atteint rapidement après avoir livré des combats acharnés et infligé des 

pertes sévères à l’adversaire.  

S’est distingué à nouveau le 4 juillet 1954, lors de l’évacuation des postes de Van Dinh, Doan Xa, Doi 

Ha, Te Tieu, où il a témoigné de sa solidité sous le feu, au cours du décrochage rendu très délicat par 

l’infiltration massive d’éléments rebelles en fin de journée. » (Décision n° 21 du 24 mai 1955) 

 

Fourragère obtenue par le régiment 

Aucune 
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Liste des documents traitant du 22e RTA présents sur le 
site 

Dans la page consacrée au régiment 
Document traitant de la participation du régiment à la campagne d’Orient 19193. 

Document traitant de la participation du régiment à la campagne du Levant 1919-1922. 

Document traitant de la participation du régiment à la campagne du Maroc 1925-1926 

Document traitant de la participation du régiment à la campagne de France 1939-1940. 

Document traitant de la participation du régiment à la campagne de Syrie 19414. 

Document traitant de la participation du régiment à la campagne d’Indochine 1949-1955. 

Document traitant de la participation du régiment à la guerre d’Algérie 1957-1962. 

Dans les pages consacrées à d’autres régiments 
Page du 2e RTA : documents traitant des combats pendant la 1re guerre mondiale et au Levant du 2er 

RMTA, régiment dont le 22e RTA a reçu l’héritage (inscriptions aux drapeaux, décorations et 

fourragère). 

Dans la page « Les unités » 
Le document intitulé : « données générales sur les régiments de tirailleurs ». 

Les documents de synthèse sur les campagnes auxquelles a participé le régiment : Orient, Levant, 

Maroc, France 1939-1940, Syrie 1941, Indochine, Algérie. 

 

Sources 
Revue historique de l’armée : année 1951 n° 2 ; année 1953, n° 2 et 4 ; mars 1987 (N° 166) 

Carnets de la Sabretache 

- Numéro spécial année 1980, consacré aux « Tirailleurs Algériens et Tunisiens 1830-1964 » 

- Numéro spécial année 1991, consacré aux Tunisiens et Français 1882-1962 

HISTORAMA hors-série -10, consacré aux Africains 

                                                           
3 Ce document est un document de synthèse. 
4 Ce document est un document de synthèse. 


